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LA  T R IB U N E  DIE GBNÊTE  dn 20 OCTOBRE 1014
CHRONIQUE LOCALE —  Un concert à la réformation.Le concert annoncé précédemment pour le 24 courant à la salle de la Réformation et qui 
a dû être ajourné est fixé définitivement 
au jeudi 12 novembre prochain.
Noos rappelons que ce concert, organisé 
par la société Léon Tolstoï, aura lieu aveo 
le gracieux concours de Mmes Jaques-Dal- 
croze et Marie Panthèa et de MM. Jaques- 
Dalcroze, Barblan (petit chœur) et Closset.
Le programme, fort beau, sera annoncé 
ultérieurement.
La moitié du bénéfice de ce concert sera 
versée à la Croix-Bouge Internationale.
—  Ecoles italiennes.
Les cours des Ecoles italiennes recom­
menceront le lundi 26 octobre dans les lo­
caux scolaires de Malagnou, de la rue de 
Berne, du boulevard Carl-Vogt et de la 
rue Jacques-Dalphin,à Carouge.
Les leçons auront lieu tous les jours sauf 
le jeudi de 5 h. y2 à 7 heures et le programme 
comprend l’enseignement de la langue italien­
ne, de la géographie et de l’histoire d’Italie.
Les inscriptions des élèves de toutes natio­
nalités seront reçues le 26 et le 27 octobre, 
dans le3 locaux et aux heures des coure.
Les leçons sont complètement gratuites.
—  Entre fonctionnaires.
Lundi soir en sortant de leur bureau, au 
Département des finances, deux fonction­
naires, MM. Armand B. et Charles P. s’étant 
pris de querelle, ont échangé quelques coups 
de parapluie et de poings.
M. Perrier, directeur de la police centrale, 
qui passait à ce moment, a séparé les deux 
combattants qu’il fit déclarer en contra­
vention.
—  On a trouvé.
Une filoche blanche, un trousseau de douze 
defs; un rouleau, contenant des cahiers de 
musique; un trousseau de deux clefs, et une 
bague couleur jaune.
—  Dans les cinémas. .
Le nouvertu programme de la Brasserie- 
Cinéma de Piainpalais (angle avenue du Mail 
et place du Cirque) attire depuis samedi une 
foule très grande. Les nouveautés sont variées 
et intéressant«. A  signaler surtout La sœur 
du Missionnaire, grand drame en 2 parties, 
Les petits contrebandiers, les actualités de la 
guerre et autres filins inédits.
Entrée absolument gratuite pour tous les 
consommateurs.
f t i o y  C A L E P IN
Le poulet de M im i.
Mimi m’envoie son petit poulet, un 
petit poulet de cinq francs. Mimi est bien 
gentille, je lui donne en retour un bon 
taiser. Car Mimi ne veut plus mettre 
dans sa tirelire les beaux écus que lui 
réserve une bonne tante, elle veut qu’ils 
servent aux malheureux Belge», « tant 
qu’il y aura des poupons qui ont leurs 
papas à la guerre ».
* Mimi deviendra une vaillante femme. 
Elle a déjà un crâne petit cœur, comme 
ces Trois petites Vaudoises qui m’en­
voient le second billet ci-dessous.
La vérité sort de la bouche des enfants. 
Les aimables fillettes qui m’écrivent 
ont compris la belle tâche qui incombe 
maintenant à la Suisse; elles ont com­
pris que la Suisse doit se dévouer tout 
■entière, que tous, petits et grands, 
doivent s’unir pour soulager sut place 
tant de grandes infortunes et qu’on ne 
va plus avoir le temps, mais, là, plus du 
tout, de songer à ses mille absorbants 
et odieux égoïsmes.
Voyez-vous ça, . ces gossettes ! Ça 
montre le chemin aux plus grands.
Si les grands ne suivent pas, c’est 
à désespérer de la patrie. ,
Mais non ! il n’en sera pas ainsi. 
L ’élan est donné. Les petits Belges peu­
vent venir : ils seront chaudement ac­
cueillis. Les papas et les mamans les 
choyeront. Et il y aura une foule de fil­
lettes zuricoises, bernoises, vaudoises 
et genevoises, Mimi en tête, qui seront 
lavies de leur servir de petites soeurs.
Gavroche.
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DANS LES SOCIÉTÉS—  Une généreuse pensée
On sait que M. Ernest Haeckel, recteur de 
l’Univerité de Jénn, a fait mettre en vente, 
pour le prix de 10.000 mark et au profit de 
la Croix-Bouge allemande, le tableau d’Hod- 
ler : Le départ des étudiants d'Iêna en 1813, 
qui était l’un des ornements de l’Université 
de Jéna. _
M. Gunzburger, propriétaire des magasins 
it Aur Elégantes » vient d’adresser à M. 
Haeckel le télégramme suivant : « Suis 
acheteur pour œuvre Hodler douze mille 
mark c.
Si cette offre est acceptée, M. Gunzburger 
se propose d’exposer le tableau contre une 
modeste entrée, au profit des réfugiés belges 
et do la Croix-Bouge.
—  A l’Agence des prisonniers de guerre.
Nombreuses sont les personnes qui utilisent 
les grands services que peut rendre cette 
institution. Nous ayons eu connaissance d’un 
cas intéressant :
La femme du commandant L., domiciliée 
à proximité du camp de Sathonay, est venue 
lundi à Genève dans l’intention de faire des 
démarches pour obtenir des nouvelles de son 
mari, blessé.
Ce dernier a été laissé sur le champ de 
bataille, où des soldats allemands, fa-sant 
preuve, cette fois, d’humanité, m; donnèrent 
une couverture. D’autres soldats, survenant 
plus tard, emportèrent le commandant L., 
qui fut dirigé sur l’hôpital de Strasbourg.
Une dévouée Alsacienne voulut bien se 
mettre à la disposition du blessé pour porter 
de Strasbourg à Bâle une lettre, la seule que 
Mme L. ait reçu de son mari. A  la fin de 
cette missive, la messagère recommandait 
instamment à Mme L., de ne pas faire men­
tion, dans sa réponse, du moyen par lequel 
elle avait reçu la dite missive, «car on me 
fusillerait », ajoutait l ’Alsacienne, à qui les 
Allemands inspirent une terreur bien com­
préhensible.
—  Pour les réfugiés de Gaillard.
M. J. Favre, maire de Gaillard, exprime 
sa vive gratitude aux habitants du canton 
de Genève, pour leur générosité envers les ré­
fugiés.
D prie les personnes désireuses de faire en­
core des dons, de vouloir bien les adresser 
à M. H. Favre, 16, rue du Marché, 1er étage, 
qui est- chargé de les faire parvenir à destina­
tion.
—  Chien en fourrière.
Un gendarme a fait, conduire au clos 
d’équarrissage un petit chien blanc qui 
errait dans le square du Port-Franc, sans 
collier ni médaille.
—  Le ravitaillement de la Suisse.
Le trafic des marchandises, de France en 
Suisse, a pris un grand développement ces 
jours derniers. Au cours de la journée de lun­
di, notamment, outre les deux trains ordi­
naires, six trains facultatifs, transportant 
principalement de la houille et du blé, sont 
arrivés en gare de Comavin.
—  Arrestations.
M. Sessler, commissaire de police, a inter­
rogé Hanz G., Français, sous mandat du 
parquet de Zurich pour vol; Innocent B., 
Italien, pour vol, à disposition du procureur 
général; L., originaire du Monténégro, 
âgé de 14 ans, attentat à la pudeur; Georges 
B., Jean B. et Ferdinand L., ivresse et scan­
dale.
La police a arrêté lundi : Franz Z..., 
Lucemois qui est sous mandat du Parquet 
de Zurich, où il a été condamné à trois mois 
de prison pour attentat à la pudeur; Gomez
D..., Espagnol, expulsé du canton; Charles 
S..., Genevois, qui titubait affreusement 
sur la place St.-Gervais.
—  Nouvelle rencontre entre Armand Cher- 
pillod et Chevalley.
On 6e souvient de la dernière rencontre, 
presque tragique, entre Chevalley et Ar­
mand Cherpillod. Ce dernier porta à son ad- 
versa' -e un terrible ciseau à la gorge, qui 
l’étendit sans connaissance sur le tapis.
Le coup était régulier, puisque le match 
avait lieu en lutte de combat ; cependant 
Chevalley protesta et demanda une revanche.
La polémique entre les athlètes fut in­
terrompue par la mobilisation générale, 
mais la situation est à présent meilleure, et 
Armand Cherpillod, dans un beau mouve­
ment de générosité, accepte une nouvelle 
épreuve, à la condition que la bourse offerte 
par la direction de l’Apollo soit intégrale­
ment versée à la Croix-Bouge.
Le match aura lieu samedi soir, 24 oc­
tobre, à 10 heures, à 1’Apollo,
—  Ecole populaire de musique.
La première audition d’élèves aura lieu 
dimanche prochain, à 5 heures. Grand’Bue, 
No 19.
La même institution demande quelques 
caisses en bon état pour ses envois d’effets 
chauds qu’elle a déjà reçus et des jouets 
pour les enfants belges. De nouveaux dons 
en nature et en espèces, seront reçus avec 
reconnaissance, au secrétariat de la Grand’ 
Rue, 19.
Société des Cuisines scolaires et économiques 
de Piainpalais
L ’assemblée générale aura lieu le mardi 
27 octobre, à  8 h. Y% du soir, au siège social, 
Ecole quai Charles-Page. Ordre du jour 
ordinaire. ,
Vendeurs de journaux.
L ’Association des vendeurs de journaux 
de Genève, est convoquée en assemblée 
extraordinaire pour mercredi 21 octobre, à 
2 h. à la brasserie Morselli, rue Vallin.
Gymnastique des dames.
Le comité do la société, réuni le 16 oo- 
tobre, a décidé de commencer les leçons 
le mardi 20 octobre et de profiter des avan­
tages offerts par l’administration de la com­
mune, qui accorde la jouissance du beau 
local de l’école du quai Ch.-Pages. Momen­
tanément, les jours de leçons ont dû être 
changés; celles-ci auront lieu : Pour les 
petites, de 7 h. à 8 h. et pour les grandes, 
de 8 h. I /4 à 9 h. Yz le mardi et le jeudi.
Le comité engage les dames gymnastes 
à venir nombreuses à  ces leçons, où elles 
trouveront un moment do bonnes distrac­
tions pendant les pénibles circonstances 
que nous traversons.
Le Times parle de Véventualité d’une des­
cente allemande en Angleterre. Voici ce que 
dit le journal anglais.
«Maintenant que la guerre a atteint le 
maximum de son intensité, il faut nous atten­
dre à voir l ’Allemagne jeter dans la lutte la 
totalité de ses forces, et la flotte allemande 
Bortir de son inertie.
Au point de vue militaire, la défense ma­
ritime d’un pays situé comme le sont les 
Iles Britanniques présente certaines diffi­
cultés que mime une supériorité numérique 
bien nette ne peut pas totalement écarter.
L ’étendue de nos côtes, l’absence de nos 
meilleures troupes occupées sur le continent 
le manque d’une armée nationale, qui n’exis­
te encore qu’à l’état embryonnaire; l ’action 
des sous-marins qui retient souvent notre 
flotte loin du point décisif; les Zsppelins, les 
mines et autres inventions plus ou moins ré­
centes imposent à l’amiral sir John Jellicoe, 
une lourde responsabilité.
Au point de vue allemand, bien que le suc­
cès soit fort incertain, il ne faut pas oublier 
la vieille maxime de Clausewitz, selon la­
quelle a on doit faine de son mieux, même 
si les probabilités de succès sont défavora­
bles, quand on n’a pas la chance de pouvoir 
faire autre chose ».
Avec une flotte intacte et l’esprit d’initia­
tive, on peut beaucoup. La marine allemande 
espérera probablement" que, tandis qu’elle 
livrera bataille à la nôtre, ses transports pour­
ront passer sous la protection de sous-marins 
et de mines flottantes jusqu’au point de dé­
barquement. Il y a dans les ports allemands 
suffisamment de bateaux pour embarquer 
250.000 hommes, sinon davantage; en te­
nant compte de la facilité avec laquelle les 
généraux allemands sacrifient les vies hu­
maines pour atteindre leur but, nous pou­
vons être sûrs que le sacrifice de 50.000 
hommes, pendant la traversée, leur paraîtra 
peu de chose pour assurer le débarquement 
du reste.
Les Allemands ont plus d’une raison de 
désirer nous attaquer. Leurs opérations 
militaires ne semblent pas devoir leur don­
ner de résultats favorables dans en avenir 
prochain ; et l’effort imposé au pays est for­
midable.
La prise d’Anvers montre qu’elle recher­
che les lignes de moindre résistance pour y 
frapper des coups retentissants. Elle peut 
considérer qu’une incursion sur notre terri­
toire constituerait une autre attaque 6ur un 
point de moindre résistance, bien que ce ne 
soit pas là l ’opinion de nos marinB.
Ce n’est pas de la stratégie, c’est une sim­
ple aventure.
Toutes les chances sont contre elle, mais 
cependant les Allemands la peuvent tenter.
L ’attaque des Des Britanniques est une 
des opérations les plus difficiles qu’on puisse 
imaginer, tant que notre flotte sera maîtresse 
de la mer. Mais moins les Allemands auront 
la chance d’obtenir un grand succès sur ter­
re, plus ils seront tentés de risquer contre 
nous une attaque. Convaincus comme nous 
le sommes de l ’efficacité de notre armée na­
vale, sachant comme nous le savons que 
notre année territoriale fait des progrès quo­
tidiens, nous ne devons pas cependant nous 
endormir dans un sentiment de fausse sécu­
rité.
Mieux nous seront préparés, moins nous 
aurons de chance d’être attaqués, o
Deuxième liste
Dr Dentz, 100 fr.; M. Eug. Des Gouttes, 
100; Georges Hoohreutiner, 100; Albert 
SaraBin, 100; Emile Odier, 100; un soldat, 
5; pasteur Ch. Martin, 100; Adrien Peyrot, 
50; Sté belge de crédit industriel, 100; 
M. et Mme Eugène Lullin, 20; Gaston de 
Morsier, 50; M. et Mme Louis Gœtz, 50;
B. H. Gaulis, 60; Mme Paul Maunoir, 15; 
M. Charles Appia, 5; M. et Mme Alfred Gaulis, 
60; Mme et M  Sohmidheini, 30; Mme J. M. 
Paris, 50; Mme S. Siordet, 20; M. Jean 
Olivier, 50; quelques fillettes de l’école du 
Grutli, 10; Dr Guyot, 30; Mlle Marthe 
Hostettler, 10; Mme Fréd. Beverdin, 15; 
Anonyme, 10; trois petites Vaudoises (par 
« Gavroche », 20; Mimi (par « Gavroche »), 5; 
Mme Emilie Gautier, 15; L. Vallot, 10; 
Anonyme, 20; M. et Mme Philippe Chuit, 
50;. Wagnon, 50; Guillaume Huth, 20; 
Eugénie Chevrier, 5; Alfred Huason, 5; 
Mme et Mlle Goudet, 100; Anonyme, 1; 
Un Genevois, 30; Gœtz, pharmacien, 10; 
Mme et Mlle Bourrit, 30; M. Lucien Crann, 
50; M. J. Ormond, 50; M. V. Ormond, 50; 
professeur Dr L. Mégevand, 25; M. Gaston 
Dunant, 50; Mme Louis Ormond, 100; 
Mme Fanchette Biorin, 5; M. Edouard 
Stahl, 50; M. B. Hite, 30; Mlle Lily Kübler, 
50; M. Louis Perret, 50; Mme M. Bobert, 20; 
M. Déléamont, 10; M  Maurice Spahlinger, 
5; M. et Mme A. Schneegans, 15; M. W. W. 
Douglas, 50; Mme Pierre Moriaud, 50; 
Mme Kübler, 50; Mme Edmond Chenevière, 
100; M. Bobert Tronchin, 50; MM. Chene­
vière et Cie, 100; Sté suisse d’alimentation, 
50; L ’Epicier suisse, 20; M. et Mme Camille 
Morel, 10; Marcel Morel, 5; M. Jules Bouff, 
60; M. et Mme S. Gautier, 100; Mlle Cristinc 
Gautier, 30; M. Humbert de Cerjat, 60; 
M. et Aime Henri Garcin, 20.
Total de la 2me liste : 2.875 fr.
Total à ce jour : 4045 fr.
Baccalauréats français.
Remerciements
Genève, 18 octobre..
Monsieur le rédacteur,
Veuillez être mon interprète par la Vjfl 
de votre journal pour remercier la popi 
lation entière du joli village de Moutil 
pour la belle réception qu’elle nous a faii 
à notre premier passage dans cette contrâ 
Dans l’espoir que vous me rendrez ( 
petit service, veuillez agréer, etc.
L. B., cycliste de la 2me division.
INFORMATIONS FINANCIERES
PHILANTHROPIE Genève, mardi. 
Nous recevons une lettre d’un abonné 
qui nous demande ingénument « si Im nou­
velles obligations 5 %  de la Ville de Genèva 
resteront aux environs du pair eu d  elles 
tomberont plus tard au-dessous de ce cours >t 
Si nous pouvions répondre à de pareille# 
questions et lire ainsi l'avenir, il y a long* 
temps que nous n’écririons plus de bulletin^ 
financiers ou autres, et vivrions tranquille» 
ment de nos rentes t... Tout ce que noua 
pouvons dire à notre correspondant c’csfi 
que l’émission de l’emprunt en question a 
été un gros succès, qu’il a été souscrit en 
quelques heures et qu’il fait déjà 1 %  de 
prime. Cependant si le dit correspondant 
n’a pas souscrit et a manqué le cocher 
qu’il se console car il aura, d’ici peu, l ’occa< 
sion de souscrire à un nouvel empnmt '«-dé« 
ral 5 %  un peu au-dessous du pair. Et l’on 
vaut l ’autre. Du reste toutes nos obligation* 
nationales se capitalisent actuellement i  
5 %  environ. ,
A  part ces émissions d’emprunt, on na 
parlait de rien de bien intéressant ce matint 
à notre bourse. Les affaires ont été à pett! 
près aussi actives que la veille.
Chemins Fédéraux 853 (hausse 1 fr. J* 
Lots Grnevois 92 (hausse 0.50). Genevois 
1912 460. Fribourgeois 1903 320. Villa da 
Genève 1896 405. id. 1914 484 (hausse 4 fr.W 
Lausanne 1897 385. Central Suisse 473{ 
Bque pr. Entrep. Elect. 930. Crédit Fonciei 
Egyptien 2me série 252.
Aux changes, le chèque italien perd 
10 fo u s  à  98. Le Londres gagno 1 rentimd 
à  25.31 et le New-York autant à 5.05.Ghèqua 
de Paris 100.80; billets français 100.9QÎ 
De New-York on mande que les export 
tâtions des Etats-Unis pour le mois de sept 
tembre ont été de doll. 156.000.000 et leâ 
importations de doll. 139.000.000. Le chèqna 
sur Londres à  New-York vaut 4.97 %  et W, 
chèque sur Paris 5.05.
A  Londres, l ’argent à court terme vaaÉ 
2 % . Le chèque sur Paris cote 25.10. Otf 
annonce, officiellement que les dépôts da 
sujets anglais dans les banques : gmandea 
peuvent être confisqués par le gouvernement! 
allemand'. C’est un rien !... \
Le gouvernement suédois a émis un eDH 
prunt intérieur de 430 millions de couroonM
5 %  an pair qui a été entièrement souscri® 
De son côté, le Danemark a émis un empnnlf 
4 %  de 55 millions.
Concerts d’orgue à Saint-Gervais
Le quatrième des concerts populaires sous 
la direction de M. Otto Wend aura lieu 
lundi 26 octobre à 8 h. 1/4. A  l’orgue, M. 
Wend. jouera la Fantaisie en sol de Bach, une 
Passacaille de Buxtehude, un Andante Can­
tabile de Widor, de Vieux Ncëls de César 
Franck et le Chœur des Pèlerins, extrait du 
Tannhaüser de Wagner.
Mlle Lina Ostrowsky, soprano, élève de 
Mme Beengen-Liodet, chantera un air d'Ama- 
diji de César Franck.
M. E. Appia, violoniste, jouera une 
Sonate du X V IIIe  siècle (auteur inconnu), un 
Grave de Friedemann Bach et l ’adagio de la 
Symphonie espagnole de Lalo.
Billets à 1 franc, au bénéfice de la Croix- 
Bouge.
COURRIER DE GAVROCHE
19 octobre. 
Mimi est bien petite. Mais son petit cœur, 
s'il pouvait comprendre, serait bien chagriné 
de songer qu’il y  a tant de petits Belges 
malheureux, qui n’ont plus de papa.
Aussi elle oharge M. Gavroche de remettre 
pour ces malheureux poupons le montant 
de cinq francs qui lui vient d’une gentille 
tante, pour être mis dans la tirelire, qu’elle 
ne veut pas remplir tant qu’il y  aura des 
poupons qui ont leur papa à la guerre.
Mimi.
* * *
18 octobre 1914.
Cher Monsieur Gavroche,
Nous lisons la Tribune tous les jours et 
nous avons été si heureuses de voir qu’on 
allait enfin venir en aide aux pauvres Belges.
Tin font si pitié et la Tribune a bien raison 
d’essayer de faire quelque chose pour eux. 
Nous vous envoyons vingt francs, espérant 
que oette petite somme pourra contribuer
4 faire un peu de bien.
Trois petites Vaudoises.
IT A L IE
Lundi matin, le professeur F. Zani a 
accompagné au consulat général, son ami, 
M. Louis Basario, qui a reçu du comte de 
Laurenzana son diplôme de chevalier delà 
couronne d’Italie.
Cette distinction du gouvernement dont 
M. Basario, industriel très connu à Genève, 
vient d’être l’objet, sera bien accueillie dans 
la oolonie où le nouveau chevalier compte 
de nombreuses sympathies.
Membre honoraire du n Circolo Ossolano », 
M. Basario fait partie du conseil de 
la Chambre de commerce; il est vice-prési­
dent de la musique de la colonie et membre 
d’autres sociétés.
Son activité à la fois patriotique et so­
ciale vient d’être dignement récompensée.
FRANCE
D convient de démentir les bruits qui cir­
culent en ville sur le nombre très élevé des 
soldats tombés au champ d’honneur.
On dit même que le Consulat général 
posséderait déjà deux mille médailles envi­
ron. Benseignemente pris, il est parvenu en 
effet dans les bureaux de la place du Molard 
depuis la deuxième quinzaine des hostilités, 
quelques télégrammes annonçant de tristes 
nouvelles et une seide médaille envoyée à 
Genève au lieu de Thonon, où les parents du 
soldat défunt sont domiciliés.
Dès qu’il nou3 sera possible, nous pu­
blierons d’ailleurs la liste qui, heureusement 
jusqu’à ce jour, n’ est pas très longue, des 
Français de Genève morts pour la patrie.
A ü  CONSEIL D ’ÉTATPROTESTAT! ON
contre 1b
bombardement de Reims
Séance du 20 octobre 1914
Arsenal. —  Le Conseil d’Etat confirme 
dans scs fonctions de commis à l’Arsenal, 
Mi Alexandre Widmayer.
Collecte. —  H accorde à la Paroisse protes­
tante de Saconnex l’autorisation de faire 
une collecte sur le territoire de Saconnex, 
exclusivement, du 1er au 15 novembre 1914.
Les soussignés, citoyens suisses, vio­
lemment émus par Vattentat injustifié 
contre la cathédrale de Reims, surve­
nant après Vincendie volontaire des r i ­
chesses historiques et scientifiques de 
Louvain, réprouvent de toutes leurs forces 
un acte de barbarie qui atteint Vhuma­
nité entière dans un des plus nobles té­
moins de sa grandeur morale et artis­
tique.
"Douzième liste
Ch. Déléaval, architecte, Montreux; Edm. 
Cuénod, La Chaux-de-Fonds; G. Lador, 
industriel, Genève; J. et M. Neury, Genève;
E. Ferrazzini (Echo Montagnard)-, E. Comte; 
A. Bourguignon ; E. Beymond, Genève; 
P.-H. Cattin, journaliste, Bienne;D. Wa- 
gnières, Payeme; Georges Dubois ; Adeline 
et Fanny, Dubois, Genève; Nagy, médecin- 
dentiste; Alice Grant, prof, de langues; 
Henry Totsch; Dr Buel; Henry Maystre, 
ancien pasteur; Ailles C.-E. Vitet, Emma 
Piller, Horace Turrettini; Mlles J., E.,
A. Patru; V. Huason ; Otto Barblan, orga­
niste de la cathédrale de St-Pierre; E. 
Weiller, Genève.
C’est par erreur que le nom de M. E. 
Segesmann a été mis parmi ceux des protes­
tataires contre le bombardement de Boims. 
M. E. Segesmann a signé seulement la o pro­
testation contre une certaine presse », 
ainsi que M. Armand Lacroix, architecte, 
à Genève.
M. H. Lacroix-Dahm, Genève
Nous recevons de Mlle Louise Breslau, 
la grande artiste-peintre, originaire de Zu­
rich, les lignes suivantes :
Hcnnequeville (Calvados), 6 octobre.
«Je vous prie de joindre mon nom à  la 
protestation publique contre le crime inouï et 
inqualifiable de Beims. D est nécessaire 
que tous ceux qui ont trouvé en France le 
plus pur de leur enseignement, de leur inspi­
ration, de toute leur culture, se solidarisent 
avec les meilleurs du monde entier, pour 
stigmatiser im forfait sans nom.
Louise Cath. Breslau.
Les élections fédérales
Les radicaux-libéraux
Les électeurs du parti radical-libéral se 
sont réunis lundi soir, en assemblée popu­
laire, itu Cerclé du Faubourg.
La décision de représenter tous les con­
seillers sortants, prise dimanche soir, à la 
usité de l’assemblée des indépendants, par 
les dél gérés des groupes de gauche a été 
ratifiée.
M. Oltramare, conseiller administratif, 
qui présidait, a donné lecture de la procla­
mation qui sera adressée aux électeurs. 
Cette proclamation a été adoptée avec quel­
ques légètes modifications.
Plusieurs discours ont été prononcés, no­
tamment par MM. Henri Fazy et Perréard, 
après quoi il a été décidé d’envoyer télé­
graphiquement, mardi, une adresse de sym­
pathie au gouvernement belge, au nom dn 
parti radical-libéral de Genève.
Parti vieux radical
Les membres de ce groupement politique 
sont priés d’assister nombreux à l’assemblée 
générale qui aura lieu mercredi, à 8 h. 1/4 
du soir, au café Mugnier, rue d’Enfer, aveo 
l’ordre du jour suivant : renouvellement du 
comité et élections fédérales.
Au parti jeune radical
Le comité électoral jeune radical a siégé 
lundi soir au Café Garance, rue du Commer­
ce, sous la présidence de M. Louis Briffaud. 
Le3 membres ont pris acte, au cours de l’as­
semblée, de la ratification par le parti radi­
cal de l’entente intervenue entre les partis 
de gauche.
Les Démocrates des Eaux-Vives
De leur côté, les mombres de l’Association 
démocratique des Eaux-Vives étaient à 
l’Hôtel du Simplon. M. Paul Balmer, prési­
dent, a exposé les conditions très favorables 
dans lesquelles la lutte s’engage.
Sur la proposition de M  Sardy, il a été 
décidé d’adresser une lettre de sympathie 
à M. Eugène Bichard, président du Conseil 
des Etats.
Après quelques mots de MM. de Babours, 
Berner, Gaudet et Josseron, il a été décidé 
de faire une active propagande en faveur 
des candidats au Conseil naùonal.
CONFEDERATION
—  La presse et l ’armée.
L'état-major de l'armée communique aux 
rédactions de journaux suisses :
A  différentes reprises, ces temps derniers, 
il a, été publié dans notre presse des lettres 
de soldats suisses, en service ou en congé, 
ou des comptes rendus de correspondants 
de journaux auprès des troupes, qui con­
tenaient des renseignements sur l’armée 
suisse. Nous ne voudrions en aucune façon 
restreindre la publication de telles cor­
respondances qui forment, en quelque sorte, 
un lien intellectuel entre la troupe et sa 
contrée natale, mais nous nous permettons 
cependant d’attirer l ’attention des rédac­
tions sur l’article 1 de l ’ordonnance du 
Conseil fédéral du 10 août 1914, concer­
nant les renseignements militaires publiés 
par la presse, qui prescrit que, pour être 
publiées, les communications relatives au 
stationnement, aux mouvements et à l ’em­
ploi des troupes, ainsi qu’à l’établissement 
de fortifications, doivent être soumises à 
l’approbation des autorités militaires de 
contrôle. Cette prescription est aussi appli­
cable aux lettres des soldats et aux comptes 
rendus des correspondants de journaux.
Nous faisons aussi remarquer à cette 
occasion qu’il ne paraît pas indiqué de don­
ner dans la presse des indications sur les 
congés temporaires des unités de troupes.
—  Les Allemands jugés par leurs jour­
naux.
On écrit do Zurich à la Gazelle de Franc­
fort :
« I l  est déjà arrivé plusieurs fois que des 
Allemands, utilisant les tramways de Zu­
rich, ont donné en payement des marcs 
ou des pfennigs. Un conducteur, qui refusa 
poliment cette monnaie étrangère, reçut, 
l’autre jour cette réponse :
— Vous serez bientôt obligé de les ac­
cepter, nos marcs.
Le journal francfortois dit à ce sujet s
« C’est là un manque do tact qui est assez 
dans la manière de certains compatriotes 
voyageant à l’étranger. Ces procédés-là 
font beaucoup de tort à notre pays et font 
détester les Allemands. »
La Gazette de Francfort ne pouvait mieux 
dire.
—  Mort en pelant une .pomme.
Un soldat bernois du bataillon 136, aux 
fortifications de Saint-Maurice, occupé à 
peler une pomme, a glissé si malheureuse­
ment qu il a’est planté son oouteau dans 
la gorge et a succombé peu après.
Selon une autre version, la victime, nom­
mée Baumgartner, se trouvait à Biondaz. 
rendant le déjeuner, elle se servait de son 
couteau d ordonnance, mais elle glissa Bur 
o aol gele et se blessa si grièvement au 
cou que, mr gré les soins d’un camarade, 
« , ™ T r n?I » “ ocomba. Le cadavre a été 
ramené aujourd hui à la commune du dé-
„  . VALAIS—  Un crime.
Martigny, 18 -  L ’enquête et l’expertise 
médicale ont démontré qUe la mort de 
Mme Angélique Bichard, dont le cadavre 
a été trouvé vendredi matin sur la voie 
vers St-Manrice, n’est pas due à un accident 
mais à un crime.
La victime a été frappée à ooup3 de bâton 
à la tête, puis son cadavre n été plaoé sur 
la voie pour faire oroire à un accident.
On nous mande de Lausanne :
Ou a arrêté deux individus qu’on pré­
sume être les assassins. Ce sont Isaac J., 
ropris de justice, et un Italien dont on ignore 
encore le nom. Le vol paraît être le mobile 
du crime. Une somme de cinquante francs 
aurait disparu du bureau de la victime.
LUCERNE  
—  Pour les chflmeurs.
Le conseil municipal de Luceme se pro­
pose, pour améliorer un peu le sort des nom­
breux sans-travail, d’entreprendre la cons­
truction au nouvel Hôtel-de-Ville, ainsi que 
la correction d’une partie du Krienbach. 
Les crédits sont déjà accordés. La maison 
de ville coûtera trois millions, et la correc­
tion du Krienbach 800.000 francs. ■
BOURSE DE BO RDEAUX
Bordeaux, 19. —  3 %  Français, 77.5*1. 
Russe. 1906, 96. —  Lyonnais, 1205. —  Pai 
ma, 100. —  Rio-Tinto coupure, 1380.
Chronique régionale
LES HEROS SAVOYARDS
Voici la cinquième liste dés héros sa­
voyards. tombés au champ d’honneur :
Adolphe Dunant, de Bonneville, tué à 
l ’ennemi dans les Vosges; Amédée Perrière, 
de Thonon, adjudant au 30me; Marcel Ro- 
set, lieutenant au 2me régiment d’artillerie, 
de Maxilly; Joseph Millet, de Fétemes;
F. E. Boeh, de Veigy-Foncenex, soldat 
au 97me de ligne; Henri Mercier, de Veigy- 
Foncenex; Henri Parent, do Thonon-les- 
Bains, lieutenant de réserve; Pierre-Joseph 
Gagneux, d’Abondance, soldat au 140me; 
François Toumier, du Biot, du 140me d’in­
fanterie; Evariste Bosset-Guérin, de Sey- 
troux, soldat au 140me; Auguste Favre-Col- 
let et Jean-Maric Lollioz, do Vacheresse; 
Baoul Parent, lieutenant de réserve; Pierre 
Meurant, capitaine d’intanterie; Jean Fré. 
zier d’Anthy, caporal au 158me d’infanterie; 
Alphonse-Hilaire Janin, de Bogève, du 
1er régiment d’artillerie de montagne; Jules­
Philippe Périllat, de Veigy-Foncenex.
Claude Dépoissier, de Soionzier, 51 me 
chasseurs; François-Amédée Favre, soldat 
au lim e chasseurs alpins, fils du maire de 
Sixt; Joseph-Marie Richard, de Sixt.
Bémy Blanc-Coquand, capitaine au lim e 
chasseurs; Bené Vialis, adjudant au 30mo 
de ligne; Cabelas, caporal, au 22me chasseurs 
alpins; Calixte Gaillard,soldat au 22me chas­
seurs alpins; Joseph Cüarmot-Prieur soldat 
au 30me de ligne. .
M. Berthelier, directeur des services agri­
coles de la Haute-Savoie, mort à Epinal. des 
suites des blessures reçues sur le champ de 
bataille.
Barbier, adjudant au 230me de ligne; 
Henri-Joseph Cbatelain, de Montagne; Pierre 
Verdel d’Arenthon; Auguste-Henri Tha- 
buis; Pierre Honoré Dompmartin et Félix 
Margolliet, originaires de Beignier; Jules 
de Chillaz, commandant au 56m« d’artillerie, 
de Pringy; Joseph Cadoux, d’Annecy, du 30e 
de ligne; Joseph Presset, du lim e chasseur; 
Albert Bavinet du Mont-Saxonnex ; Octave 
Bouchet, de Cruseilles, soldat, au 230me; 
Vesin, de Thollon; Gustave Demermage, de 
Champanges; Marie-Joseph Gerdil, de Mann; 
Joseph Bost, du lim e chasseur; Claret, 
médecin-major, chef de service au 30ine; 
François Dechamboux, caporal au 97me de 
ligne; et François Paul me. d’Eteaux, soldats 
au 230me; capitaine Jules Tournas du 30me; 
lieutenant Lobligesis du lim e ohasseurs; 
capitaine Charles David, du 13me de ligne; 
greffier en chef du tribunal d’Annecy; lieu­
tenant Jean Calligé d’Annecv, du 107me 
territorial; Louis Léger, sergent, de Col- 
longes-sous-Salève; Jean-Ambroise Alix, de 
Morzine; Léon Charbonnet de Cruseilles, | 
soldat au 22me d’infanterie, sous-lieutenaut i 
Gondr&n, du 30mu d’infanterie; Maroel Meil- l 
lasson, de Lully, du lim e chasseurs; Ernest | 
Bouvet, du 30me d’infanterie, né à St-Jean- 
d’Aulph; Marie et François Marchand, Jules 
Dufour, tous trois de St-Paul; Mario-Thei» 
Bron, de Vacheresse; Joseph Morel, do Vailly, 
Adolphe Dumont-, brancardier au 140me; 
Jeun Cavalieri, sergent, au lim e ohassuuta
tC O N  V O C A T I O N S
M ABDI >
Eglise nationale protestante. —  8 h. %  
temple de Céligny, recueillement et prière!
Paroisse de St-Pierre. —  8 h. 15, 24, Bo.irgj 
de-Four, étude biblique par le pasteur F u i» 
quet (Maro L )
Croix-Bleue. —  8 h. 15, salle de la Prairiej 
rue Tronchin, conférence de M. Eug. B »  
tio : iL a  Croix-Bleue àCuesmes (Belgique)« 
maison de paroisse de la Jonction, réunia]| 
publique.
Conférence. —  8 h. 1/2- sn'le Centrais 
Madeleine : « Les preuves de la divinité d) 
Jésus-Christ » par M. P. Steiner.
Conseil municipal. —  8 h. 15, séance.
Société zoologique. —  8 h. école d’horto 
gerie, rue Necker. séance.
MEBCBEDI
Eglise nationale protestante. —  8 b. K  
chapelle de la Servette, réunion de priète( 
pour les militaires et leurs familles.
Eglise luthérienne. — 8 h. 38, rue VeM 
daiiK, réunion religieuse.
Christian Science Society. —  S h. 15, 4 
Cour Saint-Pierre, réunion de témoignage^ 
(français et anglais). |
Croix-Bleue. —  8 h. 15, 16, rue Jacque* 
Dalphiu, Carouge, réunion publique.
—  Soumission.
La commune des Eaux-Vives met en sou­
mission les travaux de ferronnerie de l’école 
et salle de gymnastique de la rue des Eaux- 
Vives.
Les entrepreneurs établis dans le canton de 
Genève depuis au moins cinq ans, désirant 
prendre part à cette soumission, peuvent 
prendre connaissance des plans du bâtiment 
et recevoir les soumissions aux bureaux de 
MM. H. Gardin et Ch. Bizot, architectes, rue 
de l’Universîté, 7, de 10 heures à midi.
Les soumissions, sous plis cachetés, devront 
être remises à la Mairie des Eaux-ViveH 
jusqu’au jeudi 29 octobre courant, à 11 heures 
du matin au plus tard, aveo cette mention : 
u Soumission pour les travaux de ferronnerie 
de l’école et salle de gymnastique des Eaux- 
Vives ».
Elles seront immédiatement ouvertes en 
présence des soumissionnaires au jour et à 
l’heure indiqués.
—  Concours de pouliches et juments, 
le 2 novembre 1914, à Carouge.
Le département de l’intérieur et de l’ agri­
culture informe MM. les éleveure, qu’un 
concours fédéral de pouliches et juments 
aura lieu à Carouge le lundi 2 novambre 
1914, à 9 heures du matin. .
Ce concours comprendra les trois sections 
suivantes :
a) concours pour éleveurs non syndiqués; 
6) oonoour3 pour éleveurs syndiqués, intéres­
sant spécialement les membres du syndicat 
chevalin genevois; c) achats de poulains en­
tiers par la commission fédérale (ces achats 
s’effectueront s’il ya lien,à la fin du concours).
Les prescriptions fédérales détaillées con­
cernant ces trois sections ont été publiées 
dans le No 28 du bulletin du département 
fédéral de l'agriculture, en outre MM.les éle­
veurs peuvent se renseigner au service 
Üe l’agriculture, Hôtel-de-Ville, No. 11.
MM. les éleveurs sont priés d’ inscrire le3 
animaux qu’ils désirent présenter à ce con­
cours chez M. L. Dugerdil, à Peney, cela 
avant le 23 octobre 1914.
Lej inscriptions tardives ne pourront 
en aucun oas être prises en considération.
—  Dans la gendarmerie.
La, Caisse de prévoyance du corpB de gen­
darmerie a décidé de verser une sornnvj de 
trois mille francs au comité de secours pen­
dant la guerre.
—  Cochers et chauffeurs
Les citoyens suisses, voitui'icrs, cochers 
et chauffeurs, sont convoqués eu assemblée 
générale pour le mercredi 21 octobre, à 
8 h. J/j, du soir, au café Miffou, Cours de Rive. 
Ordre du jour très important.
—  Arrestations.
Notre police a arrêté Emile P., Charles S. 
pour ivresse, et Elisabeth P<, pour outrages 
aux gendarme,j.
N O U VE LL ES  JUDI C I A I RES
Commission centrale de secours
CHAMBRE D’ INSTRUCTION
Une courte audience do la Chambre d’ins­
truction a eu lieu sous la présidence du juge 
Moser.
Jacques B., qui avait volé un coquemar 
à Lully, a été mis en liberté sans caution,
COUR CORRECTIONNELLE
Audience du mardi 20 octobre
La Cour correctionnelle siégeant avec le 
concours du jury, présidée par M. Mozcr, a 
siégé mardi matin.
M. Batard, substitut, occupait le siège 
du ministère public.
François-Charles B., Bernois, a été con­
damné pour vol au préjudice de Mme 
Huissoud, à Sézegnin, à trois mois de prison 
et cinq ans d’expnlsion, malgré une habile 
plaidoirie de son défenseur Me Paul Lache- 
nal.
—  I.-Annette H. a été condamnée 
à la même peine, pour vol à l’entôlage, 
après une excellente défense de Me Alexan­
dre Moriaud.
L ’audience a été levée à midi vingt et la 
cession déclarée close.
la meilleure
C r è me  dent i f r i ce
donne aux dents une
blancheur éblouissante.
Antiseptique. HT929S
A S P H IX IE PAR LE GAZ
En proie à des chagrins intimes, un chef 
d’équipe des C. F. F., Frédéric B., Fribour­
geois, âgé de 34 ans, domicilié rue de Fri­
bourg s’est asphixié la nuit dernière, dans sa 
cuisine, au moyen du gaz d’éclairage. C’est 
seulement mardi matin à 7 heures quo sa 
femme trouva le malheureux étendu sur 
le plancher et ne donuant plus signe de vie.
Après les formalités d’usage accomplies, 
par M. Vibert, commissaire de police, ac­
compagné de non secrétaire, M. Baur. le corps 
a été conduit à la Morgue judiciaire.
l A l l ' l  11 Ouvert i■ ■ l i  dès 9 h. 1[2 du soi#'
Excellent orchestre Tzigane
A ttra c tio n  A 511
P o u r  le s  B e lg e s
PHOSPHATEE FILIERESEn présence des calamités épouvantables qu’engendre la guerre actuelle qui ravage tant de yilJ’s voisins, et pour se solidariser 
en quelque sorte, avec tous ceux que de si 
grandes infortunes ne sauraient laisser indif­
férents, les agents de la sûreté ont décidé 
dans une assemblée tenue aujourd’hui, 19 
courant, d’abandonner mensuellement sur 
leur traitement, la somme de 4 francs, et 
ce pendant le laps de 5 mois. Les trois quarts 
de la somme ainsi obtenue seront oonsacrés 
en faveur des nécessiteux de notre ville, et 
l’autre quart, en faveur des malheureux 
Belges qui auraient choisi notre sol pour s’y  
réfugier.
Aliment rationnel inimitable
Associée au la it, p la ît p a r son goû t exquis. 
Nécessaire aux enfants.
Convient aux estomacs délicats.
Bien exiger la Marque : PH08PHATINE FAUTES
Sa méfier dot copies que son succès s fait naître.
d a n s  t o u t e s  p h a r m a c ie s
D é p ô t  G é n é r a i .  : 6, R u e  de la  T a c h e r fo ,P A B IS  j
